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Population mominoise 
 
La commune de Momignies se compose de 5.296 habitants (2023), répartis parmi 7 noyaux villageois 
(Momignies, Beauwelz, Seloignes, Macon, Monceau-Imbrechies, Macquenoise et Forge-Philippe) et 4 
hameaux (Pilarde, Four-Matot, Loge-Wactiaux et Cendron). 
 
S’étalant sur un territoire de 86 km², Momignies est très peu densément peuplée et s’inscrit d’ailleurs 
parmi les 20% des communes wallonnes les moins denses. La population est répartie de façon peu 
homogène au sein du territoire : 75% habitent Momignies, Seloignes ou Macon, tandis que les autres 
villages et hameaux regroupent le dernier quart de population.  
 
Cette situation peut être simultanément perçue positivement —de par le cadre de vie calme et 
tranquille, très apprécié—et négativement , avec un sentiment d’éloignement aux pôles et services 
(culturels par exemple, et particulièrement pour le village de Forge-Philippe). 
 
La population de la commune tend à stagner depuis cette dernière décennie et les perspectives sont 
plutôt à la décroissance. Même si la commune témoigne de l’arrivée de nouveaux habitants, la perte 
de population naturelle (faible natalité et vieillissement) contrebalance le solde migratoire. Des petites 
différences se marquent toutefois entre les villages: Seloignes et Macon semblent plus attractifs (on y 
note l’arrivée de nouveaux habitants provenant d’autres communes de l’arrondissement), tandis que 
le nombre d’habitants diminue sur Beauwelz et Forge-Philippe. Les mominois remarquent 
globalement une faible attractivité communale pour les personnes les plus formées. 
 
Les mominois sont en moyenne plus jeunes que les autres habitants de la Botte mais ne sont pas 
épargnés par le processus de « vieillissement », généralisé  en Wallonie. A nouveau, la situation 
constraste un peu entre les villages. Alors que Monceau-Imbrechies et Macquenoise ont été témoins 
d’un vieillissement marqué ces dernières années, Macon au contraire semble se rajeunir par l’arrivée 
de nouveaux habitants.  Forge-Philippe garde sa position d’aîné, avec une moyenne d’âge de 46 ans. 
Ce processus de « vieillissement » entraine une augmentation forte du nombre de personnes isolées 
(+15% en 10 ans). 
 

Momignies, logements et urbanisme 
 
L’habitat à Momignies fait traditionnellement la part belle aux maisons 4 façades, caractéristiques du 
monde rural. Les tissus bâtis sont d’ailleurs assez peu denses. L’architecture et les noyaux villageois 
traditionnels sont encore bien conservés.  Même si une tendance à la dénaturation de cette 
architecture traditionnelle peut être remarquée, au  même titre que de nouveaux projets immobiliers 
qui s’intègrent parfois mal. Remarquons aussi que Momignies fait très peu recours aux outils 
d’aménagement du territoire tels que les schémas de développement communaux, schémas 
d’orientation locaux, guides communaux d’urbanisme, etc. 
 
Le bâti est donc particulièrement ancien. Momignies fait partie des communes au parc de bâtiments le 
plus ancien. Mais la tendance est actuellement à la rénovation : deux fois plus de permis sont octroyés 
pour la rénovation que pour les nouvelles constructions. L’immobilier, à cette heure, y est toujours 
intéressant (prix inférieurs à la moyenne wallonne), mais ses habitants craignent néanmoins la hausse 
généralisée des prix et un accès de plus en plus difficile à la propriété. Leur préoccupation à ce sujet se 
traduit par de nombreux questionnements au sujet de nouvelles formules d’habitat  et autres 
solutions, notamment pour favoriser l’installation des jeunes. Notons aussi que l’offre en logements 
publics n’est pas suffisante sur le territoire communal.  
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Momignies, son dynamisme associatif et sa jeunesse 
 
Pour une commune aussi rurale, Momignies compte pas mal de mouvements associatifs : une 
vingtaine d’associations culturelles ou folkloriques, 18 petits clubs sportifs, 8 associations musicales, 3 
mouvements de jeunesse. Et un atout considérable : son Centre culturel local, jugé par la plupart 
d’actif et dynamique !  
 
Globalement, les mominois déplorent et/ou craignent une disparition progressive de cette vie 
associative.  Seul Forge-Philippe, malgré ou grâce à son isolement relatif, semble arriver à maintenir 
une vie associative dynamique avec sa fanfare, l’école des s’âges, le comité de Cendron etc.  Beauwelz 
a contrario semble perdre peu à peu cette dynamique. 
 
En ce qui concerne les associations de jeunes, les « jeunesses » tendent à disparaître par manque 
probable de soutien. Trois villages en ont encore une (Forge-Philippe, Momignies et Monceau-
Imbrechies). Les autres villages ressentent cruellement ce manque ; Macon notamment qui accueille 
une population plus jeune.  Et les problèmes d’assuétude (alcool, drogue…) chez les jeunes sont 
énormément pointés du doigt par les habitants... 
 
 

Infrastructures de loisirs, de culture et sport 
 
Le centre culturel local de Momignies  et le Kursaal sont les principales infrastructures  culturelle, 
évènementielle  et de loisirs de la commune. Momignies  ne dispose pas de cinéma, de théâtre ou 
d’académie de musique à proprement parler.  
 
Pour leurs pratiques sportives, les Mominois peuvent disposer de deux infrastructures  principales : les 
terrains de tennis  et de football de Momignies. On remarque donc que l’accès aux infrastructures de 
loisirs, tant sportives que culturelles est inégal sur le territoire communal et que les petites 
infrastructures de villages tendent à disparaître et/ou manquent de gestion et d’entretien (terrains de 
tennis de Forge-Philippe, terrains de foot de Macquenoise…). 
 
Actuellement, les principales activités vers lesquelles peuvent  s’orienter les mominois sont donc 
logiquement des activités d’extérieur, telles que la pêche, la marche, la course à pied ou le vélo. En 
cette matière, les aménagements du RAVeL et les nombreux  circuits de balade sont un point positif. 
 

Cohésion sociale et espaces de rencontre citoyens (salles, places…) 
 
La population  mominoise est très certainement attachée à ses valeurs d’entraide, de solidarité et à 
son « esprit de village ». Durant les consultations citoyennes, tous les villages ont mis en avant divers 
aspects de convivialité  spécifiques à leur entité, et un attachement  à leur village et des liens étroits 
entre voisins. 
 
Favorisant cette dynamique citoyenne, chaque village dispose au moins d’une salle communale. 
Exception faite de Monceau-Imbrechies qui doit partager ses locaux avec l’école…  Certains villages 
peuvent également profiter d’aménagements récents, comme les places de Macon et de 
Macquenoise, ou encore des aménagements en bordure de RAVeL. Les esplanades de Momignies 
(Arsillières) et Macon (Trieu Wicher) sont également des espaces publics qualitatifs favorisant la 
rencontre et l’occupation des plus jeunes.  
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Dans les autres villages de la commune, les aménagements de convivialité sont parfois totalement  
absents, et leur localisation manque dans certains cas de centralité. Les places communales sont 
souvent très vastes et investies dans un rôle de parking. Une réflexion peut donc être menée pour 
revitaliser ces espaces, libérer une partie des espaces parking inutiles et les dynamiser pour améliorer 
le bien-être des habitants (place de Beauwelz et ses abords, place de Seloignes, place de 
Macquenoise et quartier de la Douane de Courquain à Macquenoise). 

 
Conclusion 
Les Mominois se montrent généralement très attachés à leur commune, et particulièrement, à leur 
village.  On voit que cette population, relativement éloignée de pôles d’activités régionaux, a su faire 
vivre ses associations locales et construire une belle convivialité de quartier.   
Aujourd’hui, les mominois ont peur de perdre cette dynamique associative, de voir les jeunes adultes 
aller vivre ailleurs ou ne plus pouvoir accéder à la propriété, que les nouveaux habitants soient moins 
impliqués dans la vie communale, et que les plus jeunes manquent de perspectives…  
Faudrait-il renforcer l’attractivité résidentielle de la commune? Favoriser l’installation des jeunes et 
des personnes formées? Y a-t-il un manque d’investissement citoyen à pallier ? Y a-t-il un manque 
d’activités de loisirs pour les jeunes? Ou un manque de soutien/d’encadrement? Plus largement, les 
infrastructures sportives/de loisirs existantes sont-elles suffisantes? Que faire pour entretenir l’esprit 
de village auquel les Mominois sont tant attachés? Faudrait-il donner accès à plus d’espaces de 
rencontre citoyens et/ou plus d’aménagements de convivialité dans les espaces publics?   
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Les prochains Groupes de Travail traiteront des thématiques suivantes : 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Pour plus d’informations, 

L'agent relais de l'ODR à  
l'Administration communale  
Servais Emmanuel 
060/51.04.90 
emmanuel.servais@momignies.be 

Les agents de développement de la  
Fondation Rurale de Wallonie  
CONSTANT Thomas et HIGNY Florian 
071/66.01.90 
t.constant@frw.be et f.higny@frw.be 
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